
___.,.
Voici d'abord un paragraphe de l'homélie prononcée par Jean-Paul Il à 

l'église des saints André et Grégoire : 
« Saint Grégoire était un homme de grande expérience. Comme 

« représentant de l'Église de Rome auprès de l'Église de Constantinoplt 
« il savait bien qu'il pouvait exister des diversités dans la façon dt 

« confesser et de vivre la foi, comme aussi dans l'expression liturgiqur, 
« la théologie et la discipline de l'Église, tout en préservant en toutes 

« choses l'unité de /'Esprit par ce lien qu'est la paix (!:,p. 4, 3). Telle 
« était certainement son espérance et sa vision pour J't:.glise d'Angleterre 
« Aujourd'hui, le continent de Grégoire et d'Augustin a un besoin urgent 
« d'écouter de nouveau la 'parole de vérité ' (Col 1, 5). La marée de la 
« superstition monte comme chez les Colossiens au temps de saint Paul. 
« Nous sommes encerclés par les forces de sécularisation qui portent avec 
« elles l'ignorance de la Parole de Dieu. Les peuples de notre continelll 
« réclament à grands cris la · Bonne Nouvelle · et malheur à nous Il 
« nous ne la prêchons pas. » 

Dans sa réponse, Mgr Runcie a souligné à son tour ceci : 
« Dans le passé, la foi chrétienne a donné unité et cohérence â la 

« culture et à la société. Christopher Dawson, le célèbre écrivain catho­
« ligue anglais, est allé jusqu'à dire: 'Une religion qui ne peut pas s'ID­
« camer dans une culture ne mérite pas le nom de religion.' Quand sailll 
« Augustin a planté J't:.vangile en Angleterre, il a aussi fondé une écok 
« - une école qui existe toujours. Quand Cyrille et Méthode ont évaa­
« gélisé les Slaves, ils ont créé l'alphabet cyrillique et traduit les Écritures. 
« En agissant ainsi, ils ont posé les bases de la culture des peuples slaves. 

« La désunion chrétienne a en même temps contribué largement à la 

« désunion de l'Europe et plus largement du monde, Dans mon prOPft 
« pays, f aspire à ce qu 'anglicans et catholiques, avec les autres chrétiem. 
·« travaillent plus étroitement ensemble. J'aspire à ce qu'ils apports 
« ensemble l'Évangile à une société où le langage religieux a grandemeal 
« perdu sa signific;:ation. Depuis la visite de Votre Sainteté à Cantorbéry 
.« les !:,glises en Grande-Bretagne ont cherché de nouvelles façons de
« travailler ensemble au servite du Christ et de !"Évangile ».

Avis 

La prochaine assemblée générale de l'Association aura lieu le 5 mai 1990 
à l'heure et au lieu accoutumés. 

Un certain nombre de cotisations pour l'année 1989 ne nous sont pas eoCGR 
parvenues. Il reste encore quelques semaines pour que tout soit clair. A • 
propos, nous prions celles et ceux de nos adhérents à qui ont été envoyés da 
rappels intempestifs de bien vouloir nous excuser. D'une part, il arrive que lei 
courriers se croisent. D'autre part, il est sûr que nos ordinateurs nous jolllll 
des tours. En tout cas, le fait d'avoir un reçu fiscal de nous est une attestatial 
ferme pour les uns et les autres que tout est en ordre. 
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Vie de l'Association 

A la veille de sa réunion statutaire annuelle, notre association comptait 
989 membres. Depuis un an, nous avons enregistré 77 adhésions, grâce à des 
envois du dépliant à divers organismes et associations qui ont eu l'obligeance 
de nous procurer des listes d'adresses. Il ne semble donc plus chimérique de 
penser dépasser la barre des mille adhérents lors du cinquantenaire de la collec­
tion des Sources chrétiennes qui s'annonce pour les années 1992-1993. Rappelons 
que tous les amis de Sources Chrétiennes peuvent aider à cette promotion en 
communiquant au secrétariat des noms de personnes qui s'intéressent à la pre­
mière littérature chrétienne. Il y en a de plus en plus. 

C'est le 5 mai que, comme cela avait été indiqué dans le bulletin de l"automne 
dernier, a eu lieu l'assemblée générale de l'Association. Celle-ci a été précédée, 
comme â l'ordinaire, d'un conseil d'administration. M. J. Labasse, vice-président. 
remplaçait M. J. Pouilloux, retenu loin de nous par sa longue convalescence. 
Beaucoup d"administrateurs, en cette période tr�s chargée de l'année, n'ont pu 
se rendre à la convocation, ce qui a conduit à prendre la mesure suivante : 
l'envoi d'un questionnaire aux membres du conseil en vue de déterminer les 
:ieux, les jours et les heures qui seraient plus commodes à la majorité. Le conseil 
a ensuite examiné le renouvellement des mandats arrivés à échéance. M. X. Fon­
toynont, qui a été trésorier de l'Association de 1980 à 1984, puis trésorier­
adjoint jusqu'à ce jour, avait demandé de ne pas continuer à siéger parmi les 
administrateurs, tout. en restant activement parmi les Amis de Sources Chré­
liennes ; la demande ayant été acceptée, M. Labasse a tenu à rappeler la part 
que M. Fontoynont a prise dans la modernisation de la comptabilité de l'As:o­
ciation et lui exprima toute la reconnaissance de celle-ci. Les mandats de 
MM. Brouillet, Glénisson, Guinot, Labasse, Pangaud, Pouilloux et Yon, ont été.
quant à eux renouvelés. Divers points ont été ensuite débattus autour du
rapport moral et du rapport financier : réalisation du programme des éditions.
traduction des Sources Chrétiennes, vente à prix réduit de la collection des
Œuvres de Philon, manifestations à prévoir pour le cinquantième anniversaire
de la collection, colloque sur saint Bernard, relations avec l'Université Catho­
lique de Lyon.

Ces points ont été repris par J' assemblée générale, qui réunissait 20 membres 
et pour laquelle 318 pouvoirs ont été reçus. Après le vote sur les mandats des 
conseillers. l'adoption des rapports et un débat sur les traductions en langue 
itrangère et les éditions patristiques pour le grand public, la réunion s · est ter­
minée par la présentation d'une vidéo-cassette sur les Sources Chrétiennes, et 
tout particulièrement sur l'importance d'Alexandrie dans la naissance des lettres 
chrétiennes. Ce montage avait été réalisé par M. J.-N. Guinot pour les mani­
festations lyonnaises du cinquantième anniversaire du C.N.R.S. 



RAPPORT MORAL

Volontiers, nous mettons ce rapport sous le signe de l'lnstruction que la

Congrégation pour l'éducation catholique a publié le 10 novembre dernier.

Ce document du Saint-Siège, dont la presse, hors La Croix, a peu parlé, est 

tout en�ier consacré à la place qui doit revenir aux Pères de )'gg)ise dans la 

formation des prêtres et, par suite, dans la culture des chrétiens de cette fin du 

siècle. Ce n'est certainement pas la première fois depuis le concile Vatican li 

que les papes rappellent, au sujet de telle grande figure, Augustin par exemple. 

ou dans un contexte plus général, l'importance des études patrologiques. Mais, 

dans cette instruction, nous avons une synthèse. En vingt-quatre colonnes de 

La Documentation catholique (n° 2001. 4 mars 1990), celle-ci témoigne d'une

(?précision ce qui péut la satisfaire. Les Sources Chrétiennes ne sont pas nommées, 

\(nouvelle faim patristique dans le monde actuel, et elle développe non sam 

non plus que les autres grandes collections modernes. Mais tout un travail 

nécessaire d'édition, où nous avons notre · place, n'est-il pas désig_né par en 

mots : « En ces derniers temps sont en train de se multiplier des publicatloDS 

d'excellentes collections patristiques >'(§ 7) ? Avec ceci, qui nous atteint de plut 

près: « Gest à travers le contact de l'enseignant et de l'étudiant avec les sources

que la patristique doit être enseignée et apprise ( ... ) Toutefois, étant donné la

difficultés dans lesquelles se débattent souvent les étudiants. il sera bien de 

mettre à leur disposition des text�s bilingues > (§ 53). Et il n'y a pas seulell!ellt 

les étudiants à désirer les instruments que nous offrons. Quelle a été notrt 

manière, depuis un an, de participer à ce mouvement ? 

Notre premier devoir concerne les publications. En 1989, dix volumes som

parus dans la collection, neuf nouveautés et une réimpression. Nous arriverom 

cette année au même ré�ultat. Quatre œuvres sont sorties depuis Janvier et une

cinquième paraitra en juin : n° 358, Grégoire de Nazianze, Discours 38-41. dO l

la collaborat:on de C. Moreschini et de P. Gallay ; n
° 360 (le n

° 359 est sOl1I 

en novembre 1989). Grégoire le Grand, Homélies sur ezéchiel, second et demla 

tome, par C. Morel; n• 361. Nicolas Cabasilas, La Vie en Christ, second el

dernier tome, par M.-H. Congourdeau ; n° 362, Jean Chrysostome, Sur Baby/a,, 

qui contient un Discours que M. A. Schatkin a édité avec la collaboration dr

C. Blanc et de B. Grillet, et une Homélie due à B. Grillet et J.-N. Guinot; n• 363

enfin. Grégoire de Nysse, Lettres, par P. Maravat. S'y ajoute, dans la collectloa 

.lëlement aidés à établir le programme et à entrer en relation avec les spécialista 

/\Lui prennent en charge les leçons et communications du colloque. Et nous nt 

Poi v:vante, la réédition des l!crits des Péres apostoliques, dont D. Bertrand a

récrit l'introduction et revu l'ensemble. 

Une partie notable de nos forces a été employée, depuis des mois, à la mile

au point du colloque international sur saint Bernard, qui doit se tenir au mols

de Juin à Lyon, à Citeaux et à Dijon. Deux membres de notre équipe. Mlle Dupd 

La Tour et Mme R ousseau ont donné beaucoup de leur temps à cette préparattoo.

>M. G. Lobrichon, assistant de M. G. Duby au Collège de France, nous a graa­

saurions trop souligner ici l'appui, aussi efficace qu'amical, èle M. G. Franck. 

Président de l'Association Lyonnaise de Sauvegarde des Sites Archéologiqua

Médiévaux (A.L.S.S.A.M.), pour r ensemble et le détail d'une organisation que lt 

déplacement des participants, de Lyon à Dijon, a rendue encore plus complut.

Que tous soient ici très vivement remerciés. Grâce aux conseils de nos adminis­

trateurs, et non sans que plusieurs d'entre eux participent personnellement à la 

collecte . nous avons sollicité des aides tant des pouvoirs publics que du secteur 

privé de la région . L'initiative du colloque, que Sources Chrétiennes partll9'

avec le Centre des Textes Cisterciens, la Faculté de Théologie de Lyon et les 
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RAPPORT FINANCIER 

Les tableaux ci-joints, préparés par le cabinet d'expertise comptable de 

M. Lépine pour l'année 1989, appellent les commentaires suivants: 

Produits 

1. Les cotisations ont encore progressé, atteignant le chiffre de 152 600 F 

pour 862 membres ayant cotisé. C'est la récompense d'efforts assidus du secré: 

tariat pour atteindre de nouveaux groupes et les intéresser à notre action. Ces 

cotisations représentent 15 % des ressources de l'Association et accompagnent 

l'augmentation du chiffre d'affaires général. 

2. Les organismes qui aident l'Association ont continué leur effort : Compa•

gnte de Jésus (118 600 F), Œuvre d'Orient (75000 F dont nous avons por'é

10 000 au budget des envois gratuits), Conseil Général (28 000 F pour les tr?• 

vaux dans les locaux). Les dons divers n'ont pas eu l'importance de ceux de 

l'année dernière qui avait bénéficié de plusieurs concours importants. 

3. Les droits d'auteur ont fléchi : les contrats récents voient augmenter les 

droits de direction, mais diminuer les droits que les auteurs nous déléguaient 

précédemment. Ce sont donc les droits de direction qui augmentent- d'une manière 

importante, à mesure que le contrat passé avec l'éditeur porte ses fruits. Cette 

augmentation permet de préparer avec plus d'efficacité les manuscri's de la 

collection. 
4. Nous avons réintégré cette année dans le budget général les comptes cle

la bibl:othèque, qui, jusqu'à présent, ne figuraient qu'au titre des versements que 

l'Association faisait à ce compte. Le changement porte essentiellement sur la 

régularité des comptes, mais non sur les résultats, les sommes versées à la biblio­

thèque étant intégralement dépensées en achats de livres. 

5. Nous avons été chargés par le Père Mondésert, M. Arnaldez et M. Pouil­

loux, de gérer les comptes de la collection Philon. Nous avons payé cette année, 

sur les sommes mises en dépôt auprès de l'Association, un volume pour 65 000 F.

Le solde restant disponible pour les parutions suivantes de cette collection 

s'élève à 77 000 F. Nous nous sommes engagés d'autre part auprès des promo­

teurs de cette collection à compenser l'avantage de trésorerie qu'ils nous consentent 

en prenant en charge les dépenses futures au-delà des sommes nettes reçues. 

6. Les dons pour envois gratuits comprennent cette année une somme de 

10 000 F prise sur la subvention de l'Œuvre d'Orient, une aide de 12 000 F des 

Œuvres Pontificales Missionnaires, et l'achat par le Commissariat à la Franco­

phonie d'une collection pour 37 000 P. 

7. La préparation du Colloque Saint Bernard qui aura lieu au mois de juin 

1990 a conduit aux mesures suivantes: a) l'ouverture d'un C C.P. qui regroupe 

l'ensemble des opérations financières de cette entreprise ; b \ les dépenses et les 

recettes du colloque sont regroupées provisoirmeht en un compte de tiers, les 

recettes étant considérées comme des avances remboursables tant que l'opération 

n'aura pas été menée à bien ; c) une provision de 20 0 00  P a été constituée pour 

le déficit éventuel, ou probable, de l'opération. 

Charges 

1. On ne peut que répéter ce que l'on disait en la même occasion l'année 

dernière : les salaires demeurent la charge principale du budget de l'Association. 

Cette charge salariale est évidemment la raison principale du déséquilibre présent 

et futur des finances de l'Association. Cependant, il semble que l'horizon

s'éclaircisse. 

Bilan au 31 décembre 1989 

ACTIF 

1. - IMMOBILISE

Immobilisations corporelles 

Agencements installations . 
Mobilier, matériel ..... , . 
Amort. agencements inst. 
Amort. matériel mobilier 
Total immob. corporelles 

Immobilisations financières 

Titres S.N.I ............ . 
Total immob. financières 

Total actif immobilisé . .  , . 

Il. - CIRCULANT

Créanc!s 

Impôts sur reven. mobiliers 
Etat-Collectivités publiques 

Divers 

Valeurs mob. de placement 
Valeurs mob. de placement 

Banque N.S.M . ......... . 
C.C.P. 
C.C.P. bibÏi�;h����

.
: : : : : : 

C.C.P. coll. Saint Bernard 
Caisse d'E:pargne Livret A 
Caisse ................. . 
Disponibilités .......... . 
Total .................. 

Total actif 

Brut 

243 465.95 
131 537,89 

375 003,84 
-----

375 003,84 

16 492,19 
16 492,19 

16 492,19 

1 644.00 
1 644,00 

1 644.00 

1 175 105,40 
1 175 405,40 

28 176,43 
12 192.42 

4 872,16 
11 394,85 
83 630,84 

89,15 
140 356,15 

1 315 761.55 
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Amortiss. 
provisions 

151 584,38 
102 028.53 
253 612,91 

253 612,91 

Net au 
31/12/89 

Totaux 
p. rubriques 

121 390,93 

121 390,93 

16 492,19 

16 492,19 

1 644,00 

1 644,00 
--

} 175 405,40 

140 356,15 

137 883,12 

1 315 761,55 

l 455 288,67



PASSIF 

I. • FONDS PROPRES

Fonds de dotation initial ...... • • • , • • • • • • · · · · · · · · 
Fonds d'aide à l'édition ...... • • • • • • · • · · · · · · · · · · · 
Fonds des investissements ...... • • , • • • • • • · · · · · · · · 
Différence sur estimation Titres .... • , .. • • • • · · · • • 
Fonds associatif sans droit de reprise .... , • , • • • • • 

Résultats cumulés ....... • , .. • • • • • • • • · · · · · · · · · · · 
Résultats cumulés à reporter ...... • • • • • • • · · · · · · · 

Résultat de l'exercice ........... • • • · • • • • · · · · · · · · 

Total fonds propres ......... • • • • • • • • • • • · · · · · · · · 

II. - PROVISIONS

Provision risques sociaux ....... • • • • • • · · · · · · · · · · · 
Provisions pour risques ...... , , • • • • • • • • · · · · · · · · · · 

Total provisions ............... • • • • • · • • • · · · · 

lll. - DETTES 

�ditions du Cerf .......... • • • • • • • • • • • · · · · · · · · · · 
Fournisseurs factures non parvenues ......... , . , . , 
Fournisseurs - Comptes rattachés ... , ...... , • .. • • 

Congés à payer ...... , , ...... • • • • • • • • • • • • · · · · · · 
U.R.S.S.A.F. . ................ -.. · · · · · · · · · · · · · · 

A..R.C.I.L . ...................... · · · · · · · · · · · · · · · 

A.P.l.C.1.L . ........................... ·, · · · · · · · 
A.S.S.E.D.l.C. . .................... · · · · . · · · · · · · 
Taxe sur salaires ................• • • • • • • • • • • • • · 
Dettes sociales et fiscales ................... • • • • • 

Sommes en dépôt ................ , , , • , • • • • • • • • , 
Envois gratuits à effectuer .... , ......... , , , • • , • • 
Charges à payer ................. , ..... , ...... . 
Autres dettes ..................... • .... • • , . • • . • 

Total dettes ............... • • • • • • , • • • • • , , • · · · · · 

Total passif 
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Totaux Net au 
31/12/89 p. rubriq�s 

3 185,00 
70 000,00 
10 000.00 
79 328,65 

192 513,65 

182.256,90 
182 256,90 

-3 259,51

162 253,00 
162 253,00 

13 253.09 
16 319,93 
89 573.02 

27 107,00 
32 882.00 

4 931,00 
1 726,00 
5 859,00 
2 072,00 

74 577.00 

109111.78 
11 862,83 

6 100,00 
157 371,61 

671 511.04 

462 253.00 

321 524,63 

1155 288,67 

Compte de fonctionnement au 31 décembre 1989 

I. - PRODUITS

Dons envois gratuits ........................... . 
Cotisations .................................... . 
Contributions volontaires ....................... . 
Droits d'auteurs ............................... . 
Droits de direction ............................ . 
Dons d'auteurs ................................ . 
Ressources de l'activité ........................ . 

Dons Œuvre d'Orient ......................... . 
Subvention du Conseil Général .................. . 
Autres subventions ............................ . 
Subventions ................................... . 

Remboursements téléphone ..................... . 
Remboursements frais divers ................... . 
Remboursements affranchissements .............. . 
Remboursements frais des envois gratuits ......... . 
Dons divers ................................... . 
Ressources diverses ........................... . 

Revenus des placement,-; ....................... . 
Produits financiers ............................. . 

Total des produits . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

li. - DSPENSES

Eau, E.D.F., chauffage ......................... . 
Produits d'entretien et petit matériel ............. . 
Photocopies ................................... . 
Fournitures de bureau ........................ . 
Achats livres pour envois gratuits ............... . 
Consommations ............................... . 

Loyers ....................................... . 
Entretien locaux ............................... . 
Entretien matériel . . . . . . . . . . . . . . . . . . ' . . . . . . . . . . .  .

Assurances ................................... . 
Abonnements • Documentation .................. .
Services extérieurs ............................ . 
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72 707,00 
116 140,00 
36 138,56 
16 881,05 

131 635.56 
2 000,00 

675 805,17 

65 000,00 
28 000,00 

118 600 00 
211 600,00 

770,00 
1 775,60 
1 034,15 
6 960,80 

17 544.50

28 085.35 

88 188,27 
88 188,27 

1 003 678,79 

21 192,16 
4 225,16 

11 152,69 
19 186,81 
,72 707,00 

131 763,85 

53 100,00 
16 352.51 
1 392,20 
5 621.00 
1 860,80 

78 326,51 

Totaux 
p. rubriques 

1 003 678.79 



Honoraires . . . . . . . . .  • • · · · · · · · · · · · · · · · · · · · · 

Bulletins imprimés ....... • • • • • • · · · · · · · · · · · · · · · · · 
Frais de propagande .. • . • • • • • · · · · · · · · · · · · · · · · · · · 
Dons courants pourboires • · · · · · · · · · · · · · · · · · · · · · · · 
Frais missions S.J. . .. • • • · · · · · · · · · · · · · · · · · · · · · · · 
Frais professionnels .. • . • • • · · · · · · · · · · · · · · · 
Intervenants extérieurs .... • • • • · · · · · · · · · · · · · · · · · · 
Frais réceptions ...... • • • • • · • · · · · · · · · · · · · · · · · · · · 

Affranchissements ... • . • • • • · · • · · · · · · · · · · · · · · · · · · 

Téléphone ........ • • • • • · · · · · · · · · · · · · · · · · · · · · · · · 

Frais bancaires ...... , , • • • · • · · · · · · · · · · · · · · · · · · · · 
Cotisations ....... - • • - • • · · ··· · · · · · · · · · · · · · · · · · · · 
Subventions bibliothèque .. , • . • • • • • · · · · · · · · · · · · · · 
Achats pour bibliothèque .. • .. • · · • · · · · · · · · · · · · · · · 
Subventions e.ditions du Cerf . • • • • • • · · · · · · · · · · · · · 
Autres services extérieurs .... • • • • • · · · · · · · · · · · · · · 

Appointements ......... • • • • • · · · · · · · · · · · · · · · · · · · 
Congés payés . • • • • · · · · · · · · · · · · · · · · · · · · · · 
Indemnités religieux .... • • • • • • · · · · · · · · · · · · · · · · · · 
Rémunérations du personnel .. • • • • · · · · · · · · · · · 

Cotisations U.R.S.S.A.F. . • • • • • · • · · · · · · · · · · · · · · · · 
Cotisations A.P.I.C.I.L. .. • • • • • · • · · · · · · · · · · · · · · · · 
Cotisations A.R.C.I.L. . • • • • • • · · · · · · · · · · · · · · · · · · · 
Cotisations A.S.S.E.D.I.C. . . · · · · · · · · · · · · · · · · · · · · 
Médecine du travail ......... • • • • • · · · · · · · · · · · · · · 
Charges sociales et fiscales .. , • • • • • • · · · · · · · · · · · · · 

Taxe sur salaires ...... • • • • • • · • · · · · · · · · · · · · · · · · 
Impôts ....... • • • • · · · · · · · · · · · · · · · · · · · · · · · · · · · · · 

Dotation amortissements .... • • . • • • · • · · · · · · · · · · · · 
Dotation fonds investissements ... • • • • • • · · · · · · · · · 
Provision risques sociaux .... • • , • • • • • • · · · · · · · · · · · 
Dotation amortissements et provisions , • • • • • • · · · · · 

Total des charges . . . . . . . . .  , • • • • • · · · · · · · · · · · · · · · 

III._ RSSULTAT DE FONCTIONNEMENT 

IV. - RSSULTAT NET 

s 

Totaux 
p. rubriques

7 523,55 
21 517,51 

35 431.60 
70,00 

844,00 

7 039,36 
6 862,48 

7 431.05 
51 257,05 

18 367,34 

363,67 

400,00 
31 714.51 

5 352,36 
15 000.00 

209 174,48 

317 700,64 

1 307,00 

72 624,00 
391 631,64 

89 967,39 
11 455,15 
11 841,14 

14 836,69 
964,80 

129 065,17 

15 178,00 

15 178,00 

34 545,65 
10000,00 

7 253,00 

51 798,65 

Perte 

1006938,30 

-3 259.51

-3 259.51 

2. Comme prévu, l'éditeur a remboursé la moitié des frais induits par la
célébration Césaire d' Arles de 1988. Cette année 1990, c'est la préparation du 
colloque Saint Bernard qui provoquera un gonflement des dépenses. Mais 1989 
a été une année relativement calme, ce qui explique la diminution de la part 
des « travaux >. Quant aux dépenses pour les locaux, elles ont bénéficié de la 
douceur du climat. 

3. Une proposition a été faite par notre propriétaire pour augmenter d" une 
manière sensible la location et les charges des locaux. La surface louée, son 
emplacement au centre-ville et au cœur de 1 -Université Catholique, justifient ces 
propositions, qui restent modérées et que nous avons acceptées. 

Conclusions et perspectives

Le budget prévisionnel 1989 prévoyait un résultat déficitaire de 61 000 F qui a été finalement réduit à un peu plus de 3 000 F. Ce résultat a été obtenu grâce à l'augmentation de certaines ressources et à la modération des dépenses. On peut espérer que l'avenir confirmera ces tendances : stabilisation des dépenses salariales, continuation des résultats des droits de direction. 
Il sera très important, dans la perspective d'une amélioration des résultats, de procéder à d'importants investissements en bureautique, pour permettre l'amé­lioration du rendement des chercheurs dans la préparation des manuscrits, lebut final étant la suppression des doubles saisies de textes, et de certaines étapesde la fabrication des livres. On pourrait en attendre économie de fabrication,amélioration du confort et du rendement du travail des auteurs et réviseurs, etadaptation aux éventuelles techniques nouvelles qui se mettront en place pourles éditions en petites quantités, Le C.N.R.S. a déjà fourni cette année une aide importante de ce point de vue : un ordinateur Macintosh et une imprimanteLaser. 

Les Publications 

Depuis notre Assemblée Générale de mai 1989, la Collection s'est enrichie 
de 9 titres· nouveaux. Notre production reste donc égale, en nombre de volumes, 
à celle dont nous pouvions faire état ici l'an dernier pour la même période. 
Entre textes latins et textes grecs, l'équilibre se trouve même - un peu par 
hasard - avoir été parfait, puisque la transmission des Homélies sur Széchiel 
d'Origène (n° 352, M. Borret) s'est faite en latin. En outre, la publication, à 
partir d'un texte syriaque, du second volume des Exposés d"Aphraate le Sage 
(n° 359, M.-J. Pierre), le plus ancien écrivain du christianisme de Perse, est le 
signe que la Collection veut continuer à puiser aussi, dans la mesure du possible, 
aux sources chrétiennes orientales. 

Si l'on dresse maintenant le bilan de nos publications pour l'année 1989, on 
retrouve encore le chiffre de 9 volumes, auxquels il faut ajouter la réimpression 
des Morales sur lob de Grégoire le Grand {n° 

32 bis, 3' édition). Nos ambitions, 
avouons -le, étaient plus grandes ; mais l'automne, en ne tenant pas toutes ses 
promesses, n'a pu, hélas, compenser les caprices du printemps. Le départ avait 
été trop lent ; de janvier à juin, trois volumes seulement (cf. Bulletin, n• 60) 
avaient vu le jour : Firmus de Césarée, Lettres {n° 350), Grégoire le Grand, 
Commentaire sur le Premier Livre des Rois (n° 351). ll:vagre le Pontique, Le 
Gnostique {n° 356). Malgré un riche début d'été, avec les deux tomes des 
Conciles mérovingiens (n°' 353-354, B. Basdevant et J. Gaudemet) et le premier 
de La Vie en Christ de Nicolas Cabasilas {n° 355, M.-H. Congourdeau), on ne 
pouvait plus espérer franchir le cap des 10 volumes. Aux Homélies sur Széch:el 
(n° 352) d'Origène, dont la Collection aura bientôt publié toute la série des 
homélies sur l'Ancien Testament, sont pourtant venus s'ajouter en fin d'ann'ée 
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le second volume des Exposés d'Aphraate (n° J59, M.-J. Pierre) et l'ouvrage de 
Basile de Césarée Sur le baptême (n° 357, J. Ducatillon). Au total, ce bilan est 
donc honorable, mais il nous faudrait parvenir à une meilleure répartition des 

volumes sur l'ensemble de l'année. 

· A cet égard nous avons beaucoup mieux commencé 1990: chacun des quatre
premiers mois de l'année a vu sortir son livre, et, sauf imprévu, un cinquième
volume devrait paraitre dans les premiers jours de juin. Reconnaissons toutefois 
que cette situation est la conséquence heureuse d'un certain nombre de retards 

ou d'accidents de parcours subis par quelques livres I Cette année encore, nous 

devrons par conséquent reporter sur le programme des publications de 1991 des
ouvrages initialement inscrits à celui de 1990, et faire, à regret, patienter leurs 

auteurs. Nous espérons atteindre, malgré tout, une fois encore, le chiffre de 
9 volumes. Il nous faudrait pourtant impérativement le dépasser dans un avenir 
prochain, si nous voulons faire coïncider le cinquantenaire de « Sources Chré­
tiennes > avec le numéro 400 1 

Des quatre volumes parus depuis janvier dernier, deux sont des « suites>: 
les Homélies sur 2zéchiel (n° 360, C. Morel) de Grégoire le Grand, une «suite> 
réclamée à Grégoire lui-même par des auditeurs désireux de l'entendre encore 
parler sur le prophète (cf. SC, n° 327) ; quant au second volume de La Vie en 
Christ de Nicolas Cabasilas (n° 361, M.-H. Congourdeau), il offre la dern:ère 
partie de ce · bel ouvrage de mystique chrêtienne, dont la publication répond. 
semble-t-il, à l'attente d'un public très large. L 'édition des Discours 38-41 de 
Grégoire de Nazianze (P. Galla y •· C. Moreschini), due à une collaboration 
franco-italienne, marque une nouvelle et importante étape vers l'édition de tous
les discours du «Théologien> dans la Collection . L 'édition d'un discours et 
d'une homélie de Jean Chrysostome en l'honneur de Babylas, un martyr très 
vénéré à Antioche (Sur Baby/as, n" 362, M. Schatkin), est également le fruit 
d'une longue collaboration entre un professeur américain de Boston et divers 
membres de l'Institut. Ces exemples de collaboration ne sont pas sans précédents. 
mais ils tendent à se multiplier. Nous ne pouvons que nous en réjouir, même 
si de tels livres sont plus difficiles que d'autres à mettre au point, car ils confir• 
ment la dimension internationale de la Collection et témoignent de sa « capacité 
attractive >. 

En juin paraîtront les Lettres de Grégoire de Nysse (P. Maraval). une 
correspondance que nous a aimablement abandonnée la Coilection des Univers'tés 
de France. Quelques lettres seulement présentent, en effet, un intérêt théolo• 
gigue ; elles font surtout connaitre l'homme, son milieu et ses goûts, mais sont 
aussi un témoignage précieux sur la vie de 1'1l:Qlise au rv• siècle. Pour la rentrée 
d'automne est attendu le premier des trente-deux volumes prévus pour l'édition 
de J'œuvre de Bernard de Clairvaux, « le dernier des Pères >, dans la collection 
« Sources Chrétiennes>: cette Vie de saint Malachie, accompagnée de l'S/oge 
de la nouveile Chevalerie (P.-Y. Emery), arrivera, hélas, après le «Colloque 
Saint-Bernard >, mais elle en sera pour ainsi dire le premier fruit. Puis nous 
aurons, de Geoffroy d'Auxerre, secrétaire de saint Bernard, !'Entretien de Simon, 
Pierre avec fésus (H. Rochais). Ainsi les auteurs monastiques, absents de nos 
publications en 1989, retrouveront-ils leur place. Cette fin d'année nous donnera
encore Trois catéchèses bapfüma'es de Jean Chrysostome (A. Piédagnel), et lt 
premier tome du Contre Marcion (R. Braun), un :mportant ouvrage de Tertullien 
dont « Sources Chrétiennes > poursuit la publication de l'œuvre complète. 

Je ne voudrais pas achever ce tour d'horizon, sans annoncer la sortie prévur 
pour le tout début de 1991 de l'avant-dernier volume des œuvres de Philon 
d'Alexandrie, les Questions sur /'Exode, traduites de l'arménien par un profes­
seur américain (A. Terian). Suivront, pour clore cette série, les Hypothetica 
Ainsi, en 30 ans, grâce à de multiples collaborations, toute J'œuvre de Philon -
soit 40 volumes - aura été publiée en marge de la collection « Sources Chré• 
tiennes >. En saluant cette performance, nous voulons surtout redire aux respon• 
sables de l'entreprise - R. Arnaldez, J. Pouilloux et C. Mondésert - notre 
admiration et notre reconnaissance. 
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, es anciens • 1 ac e, ement) et 191 (Barnabé. 

Il 



Diognète). Un tel livre rendra de grands services en mettant à la disposition de
beaucoup, pour le prix de 57 F, l'ensemble des premiers textes patristiques; 
certains d"entre eux sont d"une exceptionnelle richesse spirituelle . Le P. Bertrand
a assuré la révision de l'ensemble et lui a donné une intro duction nouvelle, situant
en particulier Jes premiers Pères par rapport aux derniers auteurs du Nouveau
Testament. ·· 

Rappelons ·que Foi vivante offre aussi des extraits d"Augustin (n° ' 165 et 
214, 32 F chacun). Léon (n° 222. 32 F). Syméon le Nouveau Théologien (n° 195.
32 F), mals aussi le petit traité de Tertullien sur le baptême (n° 176, 32 F) et le
/ournal d"egérie (et non point J;:thérie, comme le n• 296 des Sources Chrétiennes 
ra prouvé dans la seconde édition, récente, qui a été fournie de cet écrit). Tous 
ces volumes reprennent, le plus souvent, les traductions de notre collection. Il 

faut ajouter à cette liste le n° 230, Pour lire les Pères de 1'8g/ise, du P. Mon•
désert (42 F). Et voici la bonne nouvelle commerciale . Une vente promotionnelle des
Œuvres de Philon d" Alexandrie va être .proposée de juillet à octobre de celle
année: on pourra se procurer l'ensemble de la collection, soit 35 volumes, à la
moitié du prix de vente actuelle, soit 1 990 F au lieu de 3 980 F ; la série destitres de ces ouvrages se trouve dans les dernières pages de la liste des Sources
Chrétiennes. Enfin, nous venons d'appren dre que, pour la première fois, d"ux ouvrages de notre collection venaient d'être mis au programme de r agrégation des lettres classiques. Il s'agit de la Toilette des femmes, n• 173, et de La Patience, n° 310.
de Tertullien. Une occasion est donnée par là de mieux connaître et appréciercet auteur difficile, mais qui est le véritable initiateur du latin chrétien. Les éditions de Mme Turcan (n° 173) et de M. Fredouille (n° 310) seront un guideprécieux, sans oublier_ les onze .. autres volumes des Sources Chrétiennes où estparue déjà une bonne partie de l"œuvre du Carthaginois : Traité du baptême (n° 35), De la prescription des hérétiques (n° 46). La Chair du Christ (n°' 216-217), A son épouse (n° 273), Contre les valentiniens (n° ' 280-281), La Pén!tence (n° 316), Exhortation à la chasteté (n° 319), Les Spectacles (n° 332), Le Mariage unique (n• 343). 

Colloque sur Bernard de Clairvaux 

Au moment où ce bulletin est mis sous presse, le colloque sur Bernard de Clairvaux s'achève. Préparée depuis près de deux ans, cette réunion scientifiques'est tenue à la Salle Jean-Paul II de l'Université Catholique de Lyon les 5, 6 et7 juin, et s'est achevée à Dijon le 8 et le 9, après la célébration de la messe pontificale "de reglise de France à !"abbaye de Citeaux. Nous remettons aubulletin d'automne le compte rendu de ces journées. Mais nos lecteurs nous envou draient de ne pas leur faire partager dès maintenant quelque chose de ce quia été éprouvé par les participants. Voici, donc, dans leur majeure partie, les deux allocutions de la séance d'ouverture.Mgr Gérard Defois, Recteur de l'Université, adressa tout d'abord ces mots de bienvenue :« Il m'est bien agréable, Mesdames, Messieurs, Messeigneurs, de vous saluer 1c1 ce matin et de vous accueillir en notre Université Catholique de Lyon. Monsieur le Premier Président de la Cour d'Appel, Messieurs les représentants de retat, de la Région. du Département, de la Mairie et du Ministère de la Culture, plus particulièrement, Monsieur le Directeur des Affaires Culturelles. Monsieur le Conservateur en Chef, directeur des Archives du Rhône, Monsieur le Directeur de la Bibliothèque Municipale de Dijon. Je dois moi-même ici
représenter et excuser notre archevêque-chancelier, le Cardinal Decourtray, etje salue Monseigneur Clément. official. Que tous, vous soyez avec nous pour 
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cél�bre� ce_ �euvième �entenaire de_ saint Bernard est un hommage rendu à l"acti­v1te sc1_e1:1t1f1que et spmtuelle de I Institut des Sources Chrétienn<'s qui est l'uned1 es umtes les plus spécifiques de notre ensemble universitaire catholique et àaquelle nous tenons particulièrement.. Nou_s sommes he�reux d� vo�s accueillir, Mesdam<'s et M<"ssi<"urs les congres­sistes QUI venez parfois de tres lom pour évoquer la figure multiple - ô combien - de Bern?rd de Cl�i�vaux ; �onseigneur Jacqueline V<"nu du Maroc, Mons<"i­g�eu� Zerb1 notre v�1sm de Milan, les pères abbés et mères abbesses d'Europe:emoignent de la_ pre�e�ce ecclésiale de Bernard aujourd'hui. J"aurai aussi une 
raternel_Ie salutation a I égard de Monsieur le Pasteur Manoël qui associe ainsi la tradition réformée à notre hommage rendu à la vie contemplative. C'est encoreune he�re_use faveur que de recevoir ici en cette salle Jean-Paul II de nombreuxu�1vers1ta1res venus tant de Paris que de �esançon, de Dijon, des États-Unis,d Alle_magne, de Hollande, du Portugal, d Italie, d"Australie même; je souli­;n�rai_ �ncore les nombreux représentants du Centre National de la Recherche 

S
oc,enllfique, d� la Maison de l'Orient ; ils sont des collaborateurs réguliers desurces Chrétiennes. 

P�es�mes, dMessieu�s, comment ne pas redire mes encouragements amicauxau ere . ertran , au Pere Mondésert et à toute !"équipe de cet institut à tous �eux_ QUI ?nt préparé avec dévouement ce colloque : ce « doux comm;rce dessprits > ou se re1:1contrent ceux po�r qui la vie contemplative est objet d"histoire
'i cer pour QUI ell�_ es� sujet d une histoire qui est aussi leur histoire. Car c est 1en de cela qu 11 s agit : Bernard a risqué sa vie sur l'amour de Dieu et sar_ist _mt esure ; b« La draison d"aimer Dieu, c·est Dieu». Après cela le reste n;saurai e re que avar age.Il Y a neuf �i�cles, Lyon, capitale des Gaules et siège du primat était 

it�o�t itrqué rehg1eusement par des visites papales. Bernard a cinq ans 'quandr am passe à Lyon .. en 1095 en se rendant à Clermont; il avait 17 ans quand Pasca! II consacre la nouvelle abbatiale d"Ainay : il avait 29 ans :�hé_ �e c_1i31rGaux, quand Gélase II s"arrête ici avant d·aller mourir à •d:��e 

no�u de
u�=l�xt uii _archevê(�3e2 de Vienne, qui tra�ersa ensuite notre cité sous 1; • e , et en , . . Innocent II, aupres duquel Bernard devait jouerun_ grand role, consacre l eghse Saint-Nicolas de Beaujeu. Mais d'un· ·t· po1_nt. Il faudra attendre le xm• siècle pour qu'on signale à Lyon la p . iverstde,

maitres en théologie d f · • h resence e 

T f . , .. • es reres prec eurs qui sont heureusement toujours là.ou�e ois au XII s1ecle la manécanterie de Saint-Jean devait dispenser quelque ense1gnemeqt.,1 -�e-�n�r_d, me semble-t-il, afficherait un humour souriant vis-à-vis de nous�1 t 31 _ici IÎ matin; il ?v�it à l'égard des savants et des doctes quelques pré-e? ions · « Y en a, d1t-1l dans les Sermons sur le Cantique des Canti es �ut ne ve�lent _sa�oir que pour cette fin. connaitre pour connaî!re : � estla un� 
_
tu�pis cur10s1tas .

. 
Il y en a qui veulent savoir, pour que l'on sache qu'ils javen : c est une vamte honteuse ... il y en a qui veulent connaître pour vendrehe::tes��enM;. p�r exemple po_ur de l'argent, pour des honneurs : c'est. un traficD • . .r1s y en . a QUI veulent connaitre pour édifier : C ·est la charité e meme , 1 Y _en a qui veulent connaître pour s'édifier eux-mêmes: c'est ru:de�ce .. �e ces divers s�vants, seuls les deux derniers n'abusent pas de Ja sciince putsqu ils veulent savoir pour bien faire ! « Cette méfiance ou ·plutôt · d" nement des esprits e t f t , ce 1scer•l'ombre de la v·e d \ en a1 udne Dperspecti".e pour situer la connaissance àJ" , f . 1 , e . amour et e 1eu. · Ceci pourrait être Je point d d · t hune _ re lex1on éplst�mologiq�e _q_ui _redonne à l'activité scientifique :on e��;e 

1 
uma)ne . de construction et d éd1f1cat1on sociales et personnelles. A l"heure où 1:�������:m:t �:��or:���:�• Bernard indique les voies d"une réconciliation du 

Mais en même temps cette œuvre d'humanisatio d ] · · 
;�:�:�:r�!t ct��:�rt��s ��:n mi�:.:t Pf:t�r�i=� u�i;e 

n
é:c�el;:;::::ii�:��::!ri e son ivre sur la F0<rnat1on de 1 esprit scientifique. il traite de la nécessaire 
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. au savoir. Bernard observe : « Non, il ne �érite 

conscience de soi pour acc_éde� 
l'est as de soi. Un vrai savant devra d abord

Pas le nom de savant, celui qui ne . p 
d l'eau de son propre puits ! Que ta · 

'•J t 00· e le premier e • • as connaitre ce qu , est e ir 
. . t 

. ême et qu'elle ne s en tienne p 
considération commence � s' ap

ft
hq

d
e

\ �inf ;-;n Réintégrer le s�jet dans )' activité 

là, tar c'est par toi aussi �u �- e o1 
dans i·enseignement technologique - �st 

scientifique - et plus p�rttcu!1erement 
r la recherche que pour la formation

l'un des -défis, de nos umver;���s, ta;�J:�lièrement urgent de nos jours. 
des jeunes : c est un enjeu que 

il me reste à vous souhaiter un heureux et fructueux 
Mesdames, Messieurs, 

colloque. > 

d'H• t · Médiévale à 
. , 

d M Marcel Pacaut, professeur is oire 

Puis c est au tour e · . 
L Il de tracer le programme du colloque . 

yon , 1139 r débattre ,. à L on sans doute en , pou . 
« Saint B ernard, lorsqu 11 passa 

. Y é édents à propos de la désignauon 
des difficultés surgies au cours des m.�

'
\ié

r 

�ertainement fort surpris et même 
du nouvel évêque de Lan_gres, a�a

l
. . d t il avait appris que huit siècles et

quelque p�u gêné si, le Sa1?t-Esp\'it ;• :: �
n établissement, ecclésiastique �ar 

demi plus tard, en cette meme v1_ e 

·t en célébrant le neuv:ème centenaire 

certains de ses traits, o� le comm�mor'::;1ron puisse cfire, l'accord entre )'�bbl 
de sa naissance. Car, c est. le mo ns 

� n'avait as été fort harmonieux; � ce 
de Clairvaux et les chan_omes . lyonna�s 

été en �sant du langage diplomattq.�e 
qu'on peut deviner, la d1scuss1on_ a".a'

\. 'que l'affrontement avait été plu ot
actuel. franche et loyale, ce qui s1gru ie 

l'on retrouve peut-être encore une 

rude, au point de laisser des tra�es, 
��t:rcien devenu archevêque de Lyon à

trentaine d'année� plus ta�1: 'f\Îqul �5
9 

c�
u

i divi�e aussi le clergé ,local, Guich�d 
l'occasion du schisme pontl �ca t rédlcation d'un laïc plein d ardeur, Val _o. 
de Pontigny' semble favons�r a p 

d doute pour cette raison à certa1n.s 
qui dénonce la richesse et _s en pren

. 
san!dversaires partisans de l'antipape. 

chanoines qui auraient pu etre parmi ses . 
. d . événements je le concède, c est 

Huit ou neuf siècl_es ecoul_és . :�ui;c;;: de croire q�e. des hi,storiens étant 
beaucoup . Et pourtant Je ne puis m f . 

u être oublié . on n a  pas pu en 
ici pour cette commémoration

, le pass t a p 
cette manifestation veuille être 

faire table rase. Je ne pense pas �o�
t 

p us 

�u

e
r le pardon de l'offense, car, en 

une cérémonie d'expiati�n ou de 1 ped;b:�c::
tre Lyon et B ernard, je suis enclin 

bon lyonnais que je sui
t 

dans 

i 
e 

E f ·t c'est aux Sources Chrétienne que nou1
à ne pas donner tort aux yonna d. � a1, 

origines grâce au labeur d'abord du 
devons ce projet. Cette équipe, . 

epu1s Ped
e Lubac

, 
et Mondésert et actuellement

fondateur, le P. F�mtoynont, puis d
�j c�if vous le savez tous, d'éditer, dans le 

du P. B ertrand, s est donné . pour O e
. '. les œuvres qui, de J'Antiquité au1

texte original et en traduction, 1
y 

pr

;
n

f
tp

d trine la pensée et la spiritualité 
temps modernes. ont façonné et orm a oc 

chrétiennes. 
. . . . l So rces Chrétiennes avaient, bien entendu. 

Parmi les proiets a reahser, es u .. 
centenaire de sa naissance survint 

retenu les écrits de saint B_ernard· _Le neuvhem�. 
et qu'on arrêtât un calendrier. 

à point pour qu'on pressat la 1.1:11se en c _ an 

•
e

:r une manifestation scientifique 
11 donna l'idée d'en 1?�rqu_er I m

r:�b�
a

��
n

Cl�irvaux. Cette idée, le P. B e,rtr�nd 
qui incitât à repen_s�r I htst

�
!re de 

1· en ce colloque qui s'ouvre aujour _d hu� et
Ja fit sienne et dec1da de accomp_

d
ir 

d d ux des plus éminents historiens.. 1 • à I r sous la prést ence e e . . t i·t• qu 1 réussit P ac� • . 
té de l'histoire des sociétes et men a 1 .s 

de saint B ernard, 1 un, maitre mcontes 
roches et réoriente les lectures que 

médiévales dont l'œuvre renouvtlle les ap) 
te incomparable de la spiritualité

l'on peut en faire, G. Duby ; a�tre, ana ys_ 
1 s ar uments dom J. Leclercq. 

médiévale, dont la se�sibili�é �éex�tG e\:tr��h:� �ui �it au p�int le programme
A ces trois personnalités, amsi qu · 

d ' au moment de les commencer. 
des travaux qui débutent ce /our' nous evons, 

adresser nos plus vifs remerciements. 

La vie de B ernard, né en 1090 à Fontaine, de Tescelin, seigneur du lieu, 
et de son épouse Aleth de Montbard, se divise schématiquement en deux 
périodes, dont la coupure correspond à l'année 1130. Avant cette_ date, pas.sée 

sa première enfance et après des études fructueuses chez les chanoines d� Sa_i_nt­
Vorle de Châtillon, après quelques années aussi au cours desquelles 11 mene 

l'existence normale d'un jeune aristocrate, il s'est senti appelé par- une authen­
'.ique vocation religieuse qui l'a conduit, pour l'accomplir, à choisir l'abbaye 

de Cîteaux dont la fondation en 1098 avait témoigné de la redéfinition de la 

perfection r'nonastique ; on se proposait ici la pratique de la solitude, du silence 

et de la méditation, ainsi qu'une rigoureuse ascèce enttetenue par une ferme 

volonté de pauvreté et I" astreinte délibérée à la rudesse du travail. Dès ce 

moment, Bernard avait su communiquer son ardeur à son entourage . puisqu'il 
était venu à Citeaux avec trente compagnons, auprès desquels il allait attirer 
par la suite d'autres parents et amis. Grâce à quoi, mais grâce aussi à ses 

relations dans les milieux seigneuriaux, il avait été chargé en 1115 de fonder 
l'abbaye de Clairvaux. Là, pendant quinze ans, ses vertus s'étaient exception­
nellement épanouies et avaient fait de lui l'une des figures de proue de la nou­
velle congrégation; il en était devenu le porte-parole, lorsque, vers 1124. il 
avait rédigé !'Apologie à Guillaume de Sain:-Thierry. Il n'était cependant alors 

que le dynamique pionnier du nouveau monachisme qui avait noué des relations 
dans ce contexte avec des personnages intéressés au même modèle, Guillaume 

ou Suger, ce qui l'avait porté à intervenir dans quelques affaires ecclésiastiques 

pour défendre le droit et la morale contre les empiétements et les déviations. 
Mais il n'était guère plus. Dans son ordre même, l'office majeur et l'autorité 

véritable demeuraient, comme il se devait, entre les mains de l'abbé de Cîteaux, 
auenne Harding, qui tenait le chapitre général comme un organisme de conseil 
plus que de décision. De même, s'il diffusait au mieux le propos cistercien et 

s'il en apparaissait déjà comme l'un des plus actifs propagateurs par les fonda­
tions accomplies sous le contrôle de Clairvaux, la filiation claravallienne n'était 

guère en ces années plus féconde que les autres. 
Tout change en 1130 - trois ans avant le retrait d'atïenne Harding -. 

lorsque, à la suite de la division du Sacré Collège et de l'élection de deux papes,
il est sollicité par le roi Louis VI, peut-être par l'intermédiaire de Suger, de 
donner, avec plusieurs évêques et d'autres abbés, son avis sur l'affaire · afin 

de proposer un choix. Il intervient ainsi à l'assemblée d'atampes où, avec une 
fermeté inaltérable et une conviction extraordinaire, sans tenir compte de ce 

qu'il a été informé presque uniquement par un seul des deux partis, il se pro­
nonce pour Innocent II et dénonce les insuffisances et les vices du malheureux
Anaclet. Entraînant avec lui la majorité de l'épiscopat du royaume et le roi 
lui-même, il devient en quelques mois le chef reconnu du parti innocentin et, 
plus encore, l'homme du pape Innocent, en faveur duquel il agit avec la même 

ferveur auprès de l'empereur Lothaire en Allemagne ainsi qu'en Italie. Dès 
lors, aux yeux du monde, il n'est plus seulement l'abbé d'une grande abbaye 

et le meilleur apôtre du nouveau monachisme. Il est la personnalité la plus 
marquan•e de J'aglise et l'une des personnalités les plus éminentes de la chré­
tienté. Du coup, soit qu'on le sollicite, soit qu'il se croie obligé d'œuvrer, il est 

présent dans les problèmes politiques du royaume de France liés au divorce de 

Raoul de Vermandois et à la guerre de Louis VII en Champagne; plus vigou­
reusement encore, dans les débats à propos de la nouvelle théologie et contre 

Abélard; il dispute avec les hérétiques du Midi et les combat avec l'espoir de 

les reconvertir ; il se lance avec fougue dans la prédication de la croisade ; il 
s'introduit dans bon nombre de conflits ecclésiastiques, particulièrement lors 
d'élections épiscopales discutées . 

Ce serait une erreur, toutefois, que de penser qu'un moine aussi exceptionnel 
ait accepté, devant ces sollicitations et ces appels, qu'il ressentait aussi en son 
for intérieur, de renoncer à ses activités monastiques. Tout au contraire même, 
aidé par l'autorité ainsi acquise dans raglise et dans la société, il ne cesse, au 
cours des vingt dernières années de sa vie, d'agir pour l'expansion de son ordre 

et le développement de la branche claravallienne, au point de donner à celle-ci. 
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et de loin, la place majeure dans la congrégation (plus de i0 maisons créées ou 
intégrées qui, elles aussi, essaiment). Il garde de même une extrême solli_citude 
pour ses moines de Clairvaux, qu'il instruit par d'admirables sermons, et d aboro 
par ceux dans lesquels il commente le Cantique des Cantiques. 

Finalement, Bernard apparaît comme un personnage d'une richesse étin­
celante qui brille de multiples facettes. Il est avant tout un moine remarquable 
et le modèle des moines de son siècle. Il est aussi un intellectuel dont l'immense 
culture, intériorisée et irradiée par une ardente sensibilité, rassemble ses expres­
sions, afin de saisir au mieux et d'atteindre le Dieu d'amour. Ce Dieu d'amour 
est avant tout le Christ incarné qui s'introduit dans la vie de chaque homme 
et J'entraîne vers le plus parfait équilibre mystique. Une culture qui est théo­
logie, mais une théologie qui est fondamentalement une spiritualité et qui déterm'ne 
toutes les manifestations de la piété, y compris celles qui relèvent de la création 
artistique. Il est de plus un très grand orateur, dont l'ardeur et la fougue illus­
trent tous les -discours. Mais il est sans doute aussi l'homme des contradictions 
qui avait donné à Michelet d'écrire à son propos l'une de ses plus belles pages: 
à la fois mystique et homme d'action, à la fois comblé de réussites et marqué 
par les échecs, à la fois à l'écoute de son temps et à l'écart délibéré des inno­
vations, à la fois attaché à l'amour de Dieu et à la charité et entraîné vers une 
intolérance qui n'est pas seulement celle de l'époque, mais est aussi un trait de 
son caractère, et le conduit à tenir sa vérité pour la Vérité, Mais aussi sans 
doute un homme qui surmonte ces contradictions, les résout et les sublime dans 
sa sainteté. 

C'est cette richesse et cette diversité qui expliquent que les historiens 
s'emploient encore à l'étudier au point de participer nombreux aux commémo­
rations de 1990, afin de le mieux approcher et de le mieux connaitre. C'est 
l'objet même de ce colloque de Lyon qui se poursuivra à Dijon après la célé­
bration religieuse - celle-ci souligne, à juste titre à Citeaux, ce que Bernard 
a essentiellement été - et qui réunit, autour d'historiens français, penchés 
depuis longtemps sur le personnage, d'éminents spécialistes venus d'Allemagne, 
de Belgique, des Pays-Bas, d'Italie, des 8tats-Unis et d'Australie, d'autres pays 
encore. Nous essaierons dans nos travaux et débats de le mieux éclairer et 
d'éclairer en même temps certains aspects de la vie cistercienne, ensuite de mieux 
estimer son action dans diverses entreprises liées à la réforme du XII.. siècle. 
A Dijon, nous reviendrons sur le personnage et son œuvre ecclésiastique pour 
terminer sur son influence et sa postérité, tout cela aboutissant aujourd'hui à 
l'édition des Sources Chrétiennes, L'homme et son époque, le moine, le réforma­
teur, le saint et sa doctrine, voilà ce que nous tentons désormais de mettre en 
lumière. Il ne m'appartient pas, c'est évident. de dire maintenant ce qui va ë•re 
dit par les savants assemblés ici. J'en suis d'autant plus incapable que je l'ignore. 
Mais je sais que tous les propos qui vont être tenus pendant ces journées célé­
breront parfaitement le neuvième centenaire de la naissance de saint Bernard. 
d'autant mieux qu'ils garderont la plus solide objectivité, afin de mieux «estimer> 
ses réalisa•ions et ses limites, et de manière à servir en quelque sorte de préface 
à la prochaine publication des Œuvres complètes dans les Sources Chrétiennes. > 
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